
L’exploitation de cet espace naturel comme zone de production de sel est 
très ancienne, probablement antérieure à l’occupation romaine. Au Moyen 
Âge, il y avait trois petites salines qui étaient sous le contrôle de la Couronne 
pendant 750 ans.

À la fin du XIXe siècle, les salines ont été privatisées, acquises par M. Manuel 
García de Coterillo, qui a entrepris une grande restructuration en unissant 
les trois salines existantes.

Peu après, la Mota des Moulins a été construite, où l’on trouve les Moulins 
de Quintín et la Calcetera, qui élevaient l’eau de la Mar Menor pour 
l’introduire dans les salines.

En 1917, un reboisement a eu lieu, créant ce qui est aujourd’hui appelé 
la Pinède de Coterillo, afin d’éviter que le sable des dunes ne comble les 
marais salants.

Le fonctionnement des salines a à peine 
changé au fil des siècles. Il consiste 
en l’évaporation par le soleil et le vent 
de l’eau provenant de la Mar Menor, 
qui passe à travers trois types bassins 
: de stockage, de chauffage et de 
cristallisation. 

Celles-ci réduisent leur taille et leur 
profondeur, augmentant progressivement 

leur salinité, finalement que le sel précipite et s’accumule au fond des 
étangs cristallisateurs, très caractéristiques par leur couleur rosée.

La récolte a lieu entre septembre et octobre, avec une collecte d’environ 90 
000 tonnes de sel marin de très haute qualité.

INTRODUCTION 
 

Au Centre des Visiteurs vous 
pouvez trouver des informations 
pour découvrir et profiter de 
cet Espace Naturel Protégé 
Nous vous recommandons une 
visite des Salles d’Exposition 
et de Projection où, en guise 
d’introduction, vous pourrez 
avoir un premier contact avec les 
valeurs naturelles et culturelles 
du Parc.
De plus, un service de prêt de 
jumelles est à votre disposition 
pour observer de près les oiseaux 
depuis les différents observatoires 
de faune situés dans le Parc 
Régional.

Il existe également un réseau 
d’itinéraires balisés qui, à pied 
ou à vélo, parcourent cet espace 
protégé emblématique.

LE PARC RECOMMANDECULTURE ET TRADITION

Le Parc Régional Salines et Dunes de San Pedro del Pinatar.

C’est une zone humide située entre la Mar Menor et la Mer 
Méditerranée, couvrant une superficie de 856 hectares répartis 
entre les municipalités de San Javier et San Pedro del Pinatar.

Cet environnement a été façonné par l’homme en raison de ses 
conditions idéales pour l’extraction du sel : faibles précipitations, 
fort ensoleillement et vents dominants de l’est.

Ces caractéristiques, combinées à des siècles d’activité saline, 
ont donné lieu à différents milieux avec une flore et une faune 
adaptées à ces circonstances singulières.

Malgré sa petite taille, ses valeurs naturelles et culturelles lui 
confèrent des statuts de protection aux niveaux national et 
international.

En 1992, il a été déclaré Parc Régional et intégré au Réseau Natura 
2000.

Par la suite, il a été désigné Zone Humide d’Importance 
Internationale selon la Convention de Ramsar (1994) et déclaré 
Zone de Protection Spéciale pour les Oiseaux (ZEPA) en 1998.

Avec la Mar Menor et d’autres zones littorales, il a été intégré 
en 2001 à la Zone Spécialement Protégée d’Importance pour la 
Méditerranée (ZEPIM).

En 2019, le Plan Directeur d’Utilisation et de Gestion du 
Parc Régional a été approuvé, faisant du parc une Zone de 
Conservation Spéciale (ZEC). Ce plan est essentiel pour la gestion 
et la conservation de cet environnement.

 

Lors de votre visite, nous vous recommandons :

Vie dans le sel

Encañizadas

 Laissez votre véhicule dans les 
parkings prévus à cet effet.

 Marchez toujours sur les sentiers 
autorisés, créer des raccourcis 
détériore le sol. Circulez sur les 
passerelles, jamais sur les dunes.

 Tenez votre animal en laisse et 
veillez à ramasser ses excréments. 
La réglementation municipale 
interdit la présence d’animaux de 
compagnie sur les plages. Informez-
vous au préalable sur l’existence de 
plages autorisées aux chiens.

 Respectez la faune et la flore de 
l’environnement.

 Évitez de faire du bruit, car cela 
dérange la faune et les autres 
visiteurs.

 N’oubliez pas qu’il est interdit de 
faire du feu et de camper.

 Soyez responsable des déchets que 
vous produisez, ramenez-les chez 
vous ou utilisez les conteneurs. 
N’oubliez pas que les mégots et 
les aliments sont également des 
déchets.

 Enlevez la boue dans le même 
étang où vous l’avez appliquée, pas 
dans la Mar Menor.

 Évitez les heures centrales de la 
journée en été, protégez-vous du 
soleil et emportez une quantité 
suffisante d’eau dans votre sac à 
dos.

 En cas d’urgence, appelez le 112.

Centre des Visiteurs Las Salinas
Avenida del Puerto, 317-321
San Pedro del Pinatar
Téléphones: +34 968 178 139 
                         +34 649 227 395
infosanpedro@carm.es
www.murcianatural.carm.es

Pour plus d’informations :

@SalinasSPedroPR

Salines de San Pedro. Année 1931

Bains de boue
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PAYSAGE

La forme que nous voyons 
aujourd’hui du Parc Régional est le 
résultat de la relation étroite que 
l’homme entretient depuis des 
siècles avec la nature à la recherche 
du précieux trésor du sel.

Les eaux salines, grandes 
protagonistes du paysage, 
voyagent de bassin en bassin, 
aidées par l’expérience des 
sauniers.

Ce sont eux qui sont responsables 
d’ouvrir les portes en bois situées 
sur les motes, nom donné aux 
longs digues de sable et de pierre 
construites par l’homme pour 
délimiter les différents bassins.

Sans aucun doute, ce qui est le 
plus frappant est la couleur rose 
des bassins où le sel se cristallise, 
causée par les microorganismes 
qui réussissent à survivre dans ces 
environnements extrêmes.

Entre les salines et la mer, nous 
trouvons les terres riches en sel, 
dont les sols sont caractérisés par 
l’apparition et la disparition de 
l’eau, et où la végétation prend des 
teintes rouges.

L’horizontalité du paysage est à 
peine perturbée par le Pinède de 
Coterillo.

Dont les arbres apparaissent 
couchés sur les dunes à cause 
du vent incessant, chargé de 
sels provenant de la mer (aires 
marines).

Avant d’atteindre la mer 
Méditerranée, les dunes et les 
plages se frayent un chemin, nous 
montrant un paysage en constante 
évolution, formé par les sables 
que le fleuve Segura a transportés 
depuis son embouchure et qui 
sont arrivés grâce aux courants 
marins.

Deux paysages supplémentaires 
complètent le mosaïque de 

couleurs et de formes capricieuses 
: la gola des Encañizadas, une 
communication naturelle peu 
profonde entre la mer Menor et 
la mer Méditerranée, et le canal 
d’eau douce qui entoure le parc, 
chargé de recueillir les eaux de 
ruissellement et de les diriger vers 
la mer.
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Mer Méditerranée

Mar Menor

Les animaux qui habitent les 
salines sont très différents de 
ceux de la mer Menor et de la 
mer Méditerranée, malgré leur 
proximité.

L’extrême salinité de l’eau ne peut 
être supportée que par les êtres 
les plus minuscules, comme le 
crustacè Artemia salina.

Le seul poisson vivant dans les 
salines est le fartet (Aphanius 
iberus), exclusif à la péninsule 
ibérique et en danger d’extinction.

Le flamant rose (Phoenicopterus 
roseus) est un autre grand exemple 
d’adaptation à la vie dans les 
salines, grâce, entre autres, à son 
bec filtrant avec lequel il se nourrit 
d’artémies.

Les rives des salines et des plages 
sont un refuge pour les oiseaux 
limicoles, dont les becs et les 
pattes sont adaptés pour extraire 
de la boue de petits insectes et 
mollusques.

Tout au long de l’année, on 
peut voir des échasses blanches 
(Himantopus himantopus) et des 
avocettes (Recurvirostra avosetta), 
tandis qu’en automne et en hiver, 
des bécasses (Limosa sp.) et des 
bécasseaux (Calidris sp.) se joignent 
au festin.

D’autres oiseaux aquatiques 
notables sont le tadorne de Belon 
(Tadorna tadorna), un canard au 
plumage coloré, plusieurs espèces 
de mouettes, les plongeurs grèbes 
à cou noir (Podiceps nigricollis) ou 
les hirondelles de mer comme le 
charrancito commun (Sternula 
albifrons) qui, arrivé d’Afrique au 
printemps, trouve dans le Parc 
Régional un endroit idéal pour 
agrandir sa famille.

D’autres animaux nous surveillent 
depuis leur cachette, comme 
des lézards, des serpents 
et le caméléon (Chamaeleo 
chamaeleon).

Les conditions climatiques 
exigeantes de cette région 
(forte insolation et faibles 
précipitations, généralement 
torrentielles), les Salines de San 
Pedro ajoutent de nouveaux 
défis à la survie des plantes.

Près des marnis salants et entre 
les dunes, un sol imperméable 
et chargé de sels, parfois inondé, 
est habité uniquement par 
des espèces “amantes du sel” 
(halophiles), comme la laitue 
de mer (Limonium sp.), les 
joncs (Juncus sp.), la salicorne 
(Sarcocornia fruticosa) et l’almarjo 
(Arthrocnemum macrostachyum).

Dans les dunes les plus éloignées 
de la mer, attirent l’attention les 
troncs, abattus par le vent, d’une 
petite forêt de pin parasol (Pinus 
halepensis).

Dans ces sables, on trouve 
également deux joyaux 
botaniques : le genévrier des 
dunes (Juniperus turbinata), en 
danger d’extinction dans la 
région de Murcie, et la tamarille 
du Mar Menor (Helianthemum 
marminorense), exclusive de 
l’environnement.

En première ligne de plage, les 
dunes, en mouvement constant 
et pauvres en nutriments, 
abritent les souple baron 
(Ammophiles arenaria).

Pour se protéger des 
éclaboussures et du vent marin, 
certaines espèces comme le 
lotier crétois (Lotus creticus) 
poussent allongées, recouvrant 
le paysage d’une couleur jaune 
éclatante.

D’autres comme le chardon 
marin (Eryngium maritimum) 
recouvrent leur “peau” d’une cire 
protectrice imperméable.

Sur le bord de la plage, les amas 
de feuilles et de boules de débris 
végétaux annoncent la présence 
de la plante Posidonia oceanica.

Ses prairies sous-marines offrent 
refuge et nourriture à des milliers 
d’espèces et, en même temps, 
nettoient et oxygènent les eaux.

FLORE FAUNE
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